
Cette année, les équipes des espaces verts 
de la Ville ont décidé d’innover, en passant 
commande auprès du lycée horticole de 
Saint-Ismier de plantes porteuses de la 
marque Végétal Local. Issues de graines 
sauvages soigneusement sélectionnées 
dans les montagnes d’Auvergne Rhône-Alpes, 
ces dernières présentent de nombreux 
avantages. Parfaitement adaptées au ter-
ritoire, à  son sol et à son climat, elles sont 
aussi plus résistantes aux maladies et aux 
ravageurs, et leur fleurissement survient au 
bon moment pour favoriser l’intervention 
des insectes pollinisateurs locaux.
En décembre ce sont donc près de  
150 godets de plantes vivaces (thym 
faux-pouillot, vipérine commune, petite 
pimprenelle... ) qui ont ainsi été plantés au 
pied des jeunes arbres dans le quartier des 
Îles de Mars. Outre leur aspect décoratif, 

ces plantes qui atteindront à maturité une 
trentaine de centimètres de haut permet-
tront aussi, le printemps venu, de protéger 
l’écorce des arbres d’éventuelles  
dégradations liées à la tonte de l’herbe. 
L’expérience pourra ensuite être renouvelée 
les années suivantes, pour continuer à sou-
tenir l’économie du territoire… et continuer 
à implanter des essences locales aux quatre 
coins de la Ville !

Végétaliser la ville avec des plantes adaptées à notre climat tout en faisant 
travailler les producteurs locaux : une solution gagnante ? Cette année,  
la Ville fait le test !

Pont de Claix passe 
au Végétal local

Afin de protéger la faune nocturne et de réaliser des économies d’énergie,  
la Ville mettait en place en 2022 son Plan Lumière. Petit point d’étape  
sur ce projet d’envergure.

Coup de projecteur  
sur les lampadaires

Suppression de lampadaires inutiles, 
remplacement des luminaires vétustes, ces 
dernières années, plusieurs actions ont été 
mises en place pour une utilisation plus 
raisonnée et plus efficace de l’éclairage 
public. Entre 2022 et 2024, ce sont ainsi 
1417 points lumineux qui ont été remplacés 
par des LED. La rénovation sera terminée 
en 2025, avec le remplacement des 334 
derniers points lumineux de la Ville pour un 
budget estimé à 245 000 €. Plus durables 
et beaucoup moins gourmands en énergie, 
les nouveaux lampadaires consomment en 
moyenne 75 % de moins que les anciens, ce 
qui réduit considérablement la facture et 
les émissions de CO2 de la Ville. Réglables 
avec précision, ils permettent aussi d’ob-

tenir une lumière plus naturelle et d’éviter 
le sur-éclairage, ce qui améliore la visibilité 
des passants et des véhicules et évite leur 
éblouissement. 
Fin 2022, la Ville mettait également en 
place son plan de sobriété, dont une des 
mesures était d’éteindre les lampadaires 
entre minuit et 5h du matin, les heures 
de la nuit où ils sont le moins utiles. De 
cette façon, les économies d’énergies ont 
été encore renforcées… et la faune locale 
mieux protégée de la pollution lumineuse ! 
Les espèces nocturnes comme les rapaces 
et chauve-souris, pour lesquelles l’obscurité 
est vitale, peuvent ainsi circuler librement, 
et chasser, se reproduire ou migrer en toute 
tranquillité.
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